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NOTE 

COMPARAISON ANALYTIQUE DES EAUX-DE-VIE D'ARMAGNAC OBTENUES 
PAR DISTILLATION CONTINUE ET DOUBLE CHAUFFE 

A. BERTRAND, Marie-Claude SÉGUR et Ph. JADEAU 

Institut d'O:lnologie, Université de Bordeaux Il 
351, cours de la Libération, 33405 Talence Cedex (France) 

Nous avons comparé les eaux-de-vie obtenues à partir d'un même vin (N° 1) dis­

tillé sur: 

- Un alambic continu à triple chaudière (SIER); 

- Un alambic continu de type SAVARY; 

- Un alambic charentais: distillation du brouillis seul; 

- Un alambic charentais: distillation du brouillis plus secondes de bonne chauffe. 

Par ailleurs, nous avons analysé une eau-de-vie obtenue par double distillation 
d'un vin différent (N° 2). 

Nous avons également effectué les analyses sur les brouillis issus de la première 

chauffe des deux vins. 

Enfin, nous donnons la moyenne des valeurs obtenues pour 28 eaux-de-vie distil­
lées selon la méthode armagnacaise ainsi que l'écart type de variation. 

Les résultats sont rassemblés dans le tableau 1. 

1- ALCOOLS 

Tous les alcools, à l'exception du phényl-2 éthanol-1 se retrouvent intégralement, 
d'une part dans le brouillis, d'autre part dans les différentes eaux-de-vie. 

Le phényl-2 éthanol-1 est deux fois moins abondant dans les eaux-de-vie «double 
chauffe»; en revanche il est à concentration élevée dans le brouillis, l'ajout des secon­
des lors de la bonne chauffe en augmente la teneur. 

11- ESTERS 

Le lactate d'éthyle est moins abondant dans la distillation charentaise (environ 25 
p. 100 en moins), on note la très grande richesse relative du brouillis, l'élimination par­

tielle s'effectue donc durant la bonne chauffe. 

Travaux financés par le Bureau National Interprofessionnel de l'Armagnac. 
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